
 SCRIPT INTEGRAL 
 23/02/10 - 10:02 - Page 1/2 
 
 
 
 

 
 

Tous droits réservés  KANTAR MEDIA 
 TEL : 01.47.67.18.00  
 FAX : 01.47.67.18.01 
 desk.tvradio@kantarmedia.com  
 

 
 

Ref. Doc. : 2500-4383252-1 
 

A : Service de presse / CGC 
 

Mot-Clé : VAN CRAEYNEST 
 

 

 FRANCE BLEU CHAMPAGNE 
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DELPHINE MARTIN 

Et on retrouve Bernard VAN CRAEYNEST, le président de la CFE-CGC. 
Le syndicat des cadres et des ingénieurs. Rebonjour. 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Rebonjour. 

DELPHINE MARTIN 
Votre syndicat tient donc son congrès national à Reims aujourd’hui. Cela 

va durer trois jours ; avant de parler du congrès, parlons de l’actualité sociale. 5 
organisations syndicales ont appelé à une journée d’action interprofessionnelle 
le 23 mars. Votre syndicat fait partie des organisations qui ont réservé leur 
réponse ; allez-vous appeler à la grève ? 

 BERNARD VAN CRAEYNEST 
Non. Nous ne commençons pas l’étude d’un dossier de négociations en 

appelant à la grève ; on commence par dialoguer, négocier, voir ce à quoi on 
aboutir et alors, seulement s’il y a manifestement une volonté de déséquilibre et 
de nuire à l’intérêt des salariés, là, effectivement, on se manifeste et on appelle 
à la grève. Donc nous sommes face à un dossier, celui des retraites en 
particulier où on sait que si on ne fait rien malheureusement, on va continuer à 
diminuer les pensions et avoir des retraites de plus en plus petites. Donc il faut 
bouger sur ce dossier. On peut trouver des solutions équilibrées. Je dis par 
exemple au nom de la CFE-CGC que si l’on demande aux uns et aux autres de 
travailler plus longtemps, il faut qu’on remonte sensiblement le taux d’emploi 
des seniors. Il faut qu’on gère les carrières, il faut que l’on recrée les conditions 
du bien-être et du bien-vivre dans l’entreprise parce que nous connaissons 
aujourd’hui une majorité de salariés ont envie de quitter l’entreprise parce qu’ils 
sont sous pression ou parce qu’ils souffrent au travail. 

DELPHINE MARTIN 
Donc la grève comme préalable, c’est pas tout à fait votre manière de 

faire. Quelles sont pour vous les nouvelles formes d’action du syndicalisme de 
demain puisque c’est l’un des thèmes qui seront abordés lors de ce congrès. 
Quelle nouvelle forme pour le syndicalisme ?  

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Eh bien, des formes persuasives, mais surtout des formes valorisantes. 

Je pense que être représentant du personnel, que ce soit délégué du personnel, 
élus CE dans une entreprise ou négocier au niveau national interprofessionnel 
ou dans les branches, c’est à la fois noble et très enrichissant. On apprend 
beaucoup dans le domaine du droit, de l’économie. 



 SCRIPT INTEGRAL 
 23/02/10 - 10:02 - Page 2/2 
 
 
 
 

 
 

Tous droits réservés  KANTAR MEDIA 
 TEL : 01.47.67.18.00  
 FAX : 01.47.67.18.01 
 desk.tvradio@kantarmedia.com  
 

DELPHINE MARTIN 
Il faut revaloriser tout cela, alors, vous pensez, il faut redonner les lettres 

de noblesse ? 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Voilà et ce que nous proposons à la CFE-CGC, c’est une valorisation 

des acquis de l’expérience syndicale pour que ça apparaisse comme un plus 
dans le cursus de celles et ceux qui s’engagent et que ça soit positif dans leur 
carrière professionnelle. Alors, les formes d’action, écoutez, ça va du positif 
parce qu’on obtient quand même des accords qui améliorent les choses pour 
beaucoup à des actions beaucoup plus revendicatives. Et on évoquait tout à 
l’heure des manifestations. Il faut savoir parfois se manifester et se faire 
entendre, mais en utilisant les moyens modernes de communication pour 
frapper l’opinion. 

DELPHINE MARTIN 
C’est-à-dire, vous avez un exemple en tête peut-être ? 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Oh oui. Il y a des associations ou des troupes qui se manifestent dans 

tel ou tel endroit pour, en poussant le bouchon, en tournant en dérision montrer 
quelle peut être l’absurdité de la position de tel ou tel interlocuteur.  

DELPHINE MARTIN 
Oui, il y a des fausses manifestations par exemple ? 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Oui. Egalement, je me souviens d’avoir vu « sauvons les riches » et on 

va manifester à Neuilly. Vous voyez ce type d’action. Mais ça peut être aussi 
sur Internet qui est aujourd’hui un puissant moyen de communication pour faire 
du buzz comme l’on dit et faire diffuser très largement tel ou tel message ou 
telle ou telle explication pour encourager la prise de conscience de nos 
collègues. 

DELPHINE MARTIN 
En tout cas, c’est vrai qu’on a l’impression que le décalage, l’ironie, est 

une nouvelle arme pour les syndicats ? 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Absolument et il y en aura un peu dans notre congrès. 

DELPHINE MARTIN 
Bon, eh bien, très bien, Bernard VAN CRAEYNEST, président de la 

CFE-CGC, merci d’avoir répondu à nos questions ce matin. 

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Excellente journée à vous, merci.  

DELPHINE MARTIN 
Au revoir.  

BERNARD VAN CRAEYNEST 
Au revoir. 08 :14 :06 FIN* 

 


